
Zeitschrift: Schweizer Soldat : Monatszeitschrift für Armee und Kader mit FHD-
Zeitung

Herausgeber: Verlagsgenossenschaft Schweizer Soldat

Band: 8 (1932-1933)

Heft: 19

Artikel: Concours militaire de ski de la 2ème division

Autor: Etienne, Gérald

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-710155

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 16.07.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-710155
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


1933 LESOLDATSUISSE 303

el nous lie doutons pas que Taccusation en fasse Tun de
ses p'lus forts arguments.

Jusqu'ä maintenant, si nous jetons un regard general
sur toutes les depositions des soldats ayant pris part ä
Taction, nous sommes tres loin des declarations, prove-
nant soi-disant de ces memes soldats, que le «Travail »

a publiees aussitot apres les evenements dans un sens
absolument contraire ä ce qu'elles expriment aujour-
d'hni. II est vrai que le « Travail » qui n'a jamais su pu-
blier autre chose que ides inexactitudes et des calomnies,
ne pouvait rater cette occasion de se distinguer une. fois
de plus dans son jeu prefere.

Mais le faisceau se resserre et Tetoile de Nicole
pälit sous les temoignages ide plus en plus nombreux
qui le montrent coimme le grand responsable. Tons ses
acolytes ne sont que de vulgaires pantins dont il a tire
Jes ficelles, qu'on se rappelle Teffondrement d'Isaak apres

Abendstimmung über dem Kanderfirn Phot. W. Lüthy, Bern
Crepuscule sur le glacier de Kander

Concours militaire
de ski de la 2®me division
Course de Patrouilles
Par G6rald Etienne, sergt. Fin.

Laissons les patrouilles poursuivre leur randonnee;
laissons-les fournir Teffort qui sera certainement grand,
tres grand meme, et empressons-nous de rejoindre le
point d'arrivee qui se trouve ä une heure du point de

depart, afin d'etre presents pour saluer vainqueurs et
vaincus et dire toute notre admiration ä ceux qui ont
termine cette belle et difficile course. M. le major
Schwar, cdt. du Bat. 16, qui est juge aux arrivees, me
fournit tres aimablement quelques renseignements sur la
fin du parcours qui s'effectue sur une pente tres raide

Mit Hilfe von zwei Seilen wird eine Eiswand passiert Phot W. Lüthy, Bein
Avec l'aide de deux cordes une paroi de glace est franchie

son arrestation, est-ce lä Tattitude d'un homme conscient
de ses responsabilites et decide ä tout pour le succes de
la cause qu'il defend? Nicole a voulu la revolution et nul
ne doute qu'il ne soit paye pour cela, d'oü vient Targent
avec lequel le «Travail » peut solder les sommes ronde-
lettes qu'il doit payer ä tout instant pour diffamation?
Mais cette fois, Nicole ne payera pas avec de Targeflt,
mais il payera de sa personne. Les jures, dont la responsable

est ecrasante, portent sur leurs epaules le poids
de la conscience du peupfe suisse et nous osons esperer
que celle-ci se fera entendre dans leurs reponses aoix

questions qui leur seront posees.
En attendant, savourons en dilettante ce delicieux

spectacle de voir chaque jour, une fois Taudience termi-
nee, le sieur Nicole se precipiter ä sa redaction pour
pondrc un article enflamme sur le proces dont il est le

principal accuse. E. N.

Landsknechtspruch
Mängisch si mer übere Gotthard ie zöge,
Hei de Mailändere ire Hochmuet abböge,
Is Gsicht hämmer ne gschribe Erinnerungszeiche
Vo allerhand ehrliche Schwizerstreiche.

A. 0.

Ueber den Südwestgrat zum Mönch empor. Ein kurzes Stück geht es über harten
Firn, dann folgt der Einstieg in die Felsen.

L'ascension du Mönch par Parrete sud-ouest. Apres avoir traverse sur un petit
parcours le neve ferme on s'engage dans les rochers. Phot. W. Lüthy, Bern
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et avec peu de neige. MM. les col. div. de Diesbach et
col. de Qraffenried, presents ä l'arrivee, me prient d'etre
leur interprete aupres des sous-officiers chaux-de-fon-
niers pour les feliciter de Ia belle course militaire de
ski du dimanche 26 fevrier, pour sa bonne organisation,
le major Cottier les ayant tres aimablement avises que
tout s'etait bien passe chez nous, que les itineraires
etaient beaux et qu'il en avait rapporte un excellent
souvenir.

Entre-temps le telephone du contröle du Hohberg
nous avise le passage d'une patrouille; c'est avec plaisir
que nous entendons qu'il s'agit de la patrouille de land-
wehr qui a conserve sa place de depart. Chacun est
heureux de voir la belle course qu'a fournie jusque lä
cette patrouille des « presque vieux ». Encore une ving-
taine de minutes et ils auront atteint l'arrivee. Quelques
seqondes s'ecoulent, le telephone annonce que des
hommes des patrouilles 12 et 11 sont au contröle. Ce
sont encore des neuchätelois; Ia patrouille du 19 a rat-
trape celle du reg. inf. 8. Le telephone nous dit en outre
qu'un homme de la patrouille du Ier lieut. Cattin a casse
son ski. Les commentaires vont bon train chez les of-
ficiels; chacun est enchante de la performance des
neuchätelois. Reste ä savoir ä quelle distance se tiennent
les autres patrouilles. Pendant de longues minutes le
telephone ne Signale plus rien; etant seul neuchätelois,
c'est avec plaisir que j'interprete ce silence. Chaque
minute qui passe, c'est du temps de gagne pour les
nötres et je suis dans la joie. Le major Schwar tres
sportivement me dit: «Je crois bien que les chaux-de-
fonniers seront bons, et qa me fait plaisir pour eux! »

La trompette raisonne et bientöt l'on voit apparaitre
sur la hauteur les patrouilleurs avec leurs skis sur
l'epaule, car ils venaient de parcourir un espace presque
sans neige. Iis reajustent leurs skis pour les quelques
dizaines de metres qui leur restent ä faire, mais quelle
descente... rapide, avec des rochers par-ci, par-Iä, une
neige dure et en petite quantite aussi voit-on tous
ces skieurs s'aventurer avec prudence en faisant force
virages. Que de chutes ä enregistrer! On sent la fatigue
chez plusieurs qui semblent avoir bien de la peine ä
reprendre leur equilibre. Enfin quelques metres avant le
passage du contröle d'arrivee, les patrouilles se refor-
ment et passent en rang compact. C'est la patrouille du
Bat. 19, chef caporal Duconunun, qui, la premiere, arrive
ä 11 h. 44.33'. Tous ont bonne allure, un seul homme,
vraiment fatigue, a du ceder son paquetage au chef. Une
ovation chaleureuse salue cette arrivee et MM. les offi-
ciels de feliciter chaudement les patrouilleurs du 19.

Tonti a le sourire, il est satisfait de ses poulains, de ses
« locomotives » comme il les appelle.

Un coup de cornette remet chacun ä son poste, une
seqonde patrouille va faire son apparition, c'est le N° 1

qui pointe, ce sont nos landwehriens. La descente se fait
comme pour les premiers, des chutes, des virages, des
glissades sur le posterieur! Malgre cela la patrouille se
reforme et le passage se fait ä 11 h. 51.25' 4/s; des
felicitations speciales et bien meritees sont adressees ä nos
vieux representants, pionniers de la premiere heure,
puisque parmi eux se trouvent des hommes ayant par-
ticipe aux premieres courses militaires de ski organisees
par la section de La Chaux-de-Fonds.

A 11 h. 54 48' 3/s, la patrouille N° 11 (R.I.8) arrive,
el le a tres bien marche aussi. Malheureusement depuis
quelques courses elle semble etre poursuivie par la mal-
chance; le Ier lieut. Cattin en est assomme et dit vouloir
abandonner les courses militaires. Quelques paroles re-
confortantes Iui font redresser l'echine et tous ont l'es-

poir que l'ami Walter continuera de diriger une patrouille
car il en a et l'etoffe et le cran.

Et les arrivees se succedent, les minutes passent, il
semble bien que la patrouille 19 conservera son avance.
Voilä la 21 qui arrive, c'est la patrouille du Bat. Inf.
Mont. 17, espoir du major Cottier. Ce dernier a suivi
toute la course avec ses patrouilleurs et a su, par sa

presence constante, leur inculquer l'energie necessaire
pour vaincre. Cette patrouille s'est classee seconde aux
courses de La Chaux-de-Fonds. Un rapide coup d'oeil

sur les feuilles d'arrivee nous permet de constater que
les neuchätelois conservent leur rang. Les gardes-fron-
tiere apparaissent egalement et sont chaudement sa-
lues, cette patrouille, sous les ordres de l'appointe Mar-
lettaz, fait toujours bonne impression. Apres l'arrivee
de celle-ci, il semble que la course est jouee et qu'il
n'y aura plus de grand changement dans le classement
des premiers. Effectivement vous pouvez vous en rendre
compte par le palmares ci-dessous:

Palmares. Rang 1: Pat. Bat. 19, 2 h. 20.33', Chef:
Cpl. Ducommun. Rang 2: Pat. Bat. I. Mont. 17, 2 h. 25.11',
Appte Mooser. Rang 3: Pat. Gardes Fron. 5, 2 h. 28.50' M>,

Appte Arlettaz. Rang 4: Pat. Bat. I. Mont. 16, 2h. 30. 42',
Lt. Marcheret. Rang 5: Pat. R.I. 8, 2 h. 32. 48' SU, Ier Lt.
Cattin. Rang 6: Pat. Bat. I. Mont. 14, 2 h. 37.44' 2l->,

Ier Lt. Morel. Rang 7: Pat. Ski-Club, 2 h. 43.43' "h, Ski-
Club Alpina Bulle. Rang 8: Pat. Bat. Ldw. 108, 2 h. 49.25'
"/s, Sergt. Feissly. Rang 9: Pat.Bat. I. Mont. 17, 2 h. 49.
44' 3/s, Lt. Meyer. Rang 10: Pat. Bat. 18, 2 h. 51. 52'W,
Sergt-major Cattin.

Challenge 2'ne Division. Patr. du Bat. 19. Chef Cpl.
Ducommun Pierre, 33 patrouilles inscrites 26 prennent
le depart.

Avec quelque retard, le diner a lieu dans les cabanes
militaires oü une place d'honneur est reservee au repre-
sentant de la section de La Chaux-de-Fonds. L'heure tant
attendue des coureurs arrive; la distribution des prix
va commencer. Les dix premieres patrouilles recevront
un prix et chaque coureur une medaille-souvenir. M. le
major Cottier, charge de l'organisation de cette belle
manifestation, adresse quelques mots aux skieurs, les
felicite de l'effort et de la belle tenue pendant cette
course. Ensuite c'est M. le col. de Qraffenried,. Cdt. de
la Br. Inf. Mont. 5, qui, par des paroles bien senties,
tantöt en franqais, tantöt en allemand, felicite tous les
participants ä cette joüte, et plus specialement les
patrouilleurs neuchätelois qui ont toujours ete de dignes
representants dans nos concours militaires de ski. Le
col. div. de Diesbach, dans une belle et chaude envolee,
sut exprimer aux patrouilleurs toute son admiration pour
le travail accompli, les remercia d'avoir pris part ä cette
manifestation et felicite encore tres chaudement vain-
queurs et vaincus, II se fit un plaisir de saluer specialement

les representants des troupes neuchäteloises qui
sont les grands vainqueurs de la journee et constate avec
plaisir que 4 patrouilles neuchäteloises se trouvent dans
les 10 premieres sorties. Par des mots bien sentis il
felicite les sous-officiers chaux-de-fonniers qui, dit-il,
sont les pionniers des concours militaires de ski et ont
su, malgre certains ennuis de la bureaucratie superieure,
perseverer et organiser de süperbes manifestations de

ski. II les invite ä continuer dans cette voie et nous
assure qu'il nous soutiendra toujours.

La distribution des prix suit son cours, puis organi-
sateurs et coureurs sont licencies. 11 me reste ä remer-
cier M. le major Cottier pour son aimable invitation,
pour sa prevenance ä l'egard du representant des sous-
officiers chaux-de-fonniers, de dire aussi au major
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Schwar toute notre estime et le remercier pour les
documents mis tres obligeamment ä notre disposition. La
manifestation a ete des mieux organisee, coureurs et
spectateurs conserveront toujours un excellent souvenir
de cette belle et saine journee.

Un dernier coup d'oeil au süperbe panorama du Lac
Noir avant le retour en autocar ä Fribourg, cordiales
poignees de mains entre coureurs de differentes regions,
et ä la prochaine entend-on dire de toutes parts... ä La
Chaux-de-Fonds!

Armement et materiel
D'apres le « Daily Telegraph », voici quelques details sur

le char flottant Garden-Lloyd dont nos lecteurs auront pro-
bablement dejä entendu parier.

Ce char est analogue au char terrestre du meme nom, sauf
pour les surfaces flottantes qui sont en bois speciaux; il est
plus lourd de 2 tonnes, sa longueur atteint 4 metres et sa hauteur

1 m 80. Sa cuirasse avant de 9 millimetres le protege
contre les balles perforantes ä partir de 150 metres et contre
les balles ordinaires aux tres courtes distances.

Sa mobilite sur terre est bonne; il peut atteindre 60
kilometres ä l'heure en terrain varie et 64 kilometres sur route.
Sur une pente de %, il atteint facilement 10 kilometres. 11 peut
franchir une tranchee de 1 m 50.

Dans l'eau, oü il est propulse par une petite helice, il
donne une vitesse de 6 noeuds, soit environ 11 kilometres.

Au cours des essais qui eurent lieu en Angleterre, sur la
Tamise, le char descendit la berge, plongea dans -beau et se
mit ä nager sur le fleuve, en ne laissant apercevoir que la
tourelle et les cötes des surfaces flottantes.

Malgre le courant, le char conserva sa direction et put
meme aller contre celui-ci et le vent. Pendant sa marche, il
prit sous son feu les defenseurs supposes placks sur les deux
rives.

En decembre 1917, le colonel Fuller avait propose un engin

analogue pour la traversee du Rhin. Les essais ne purent
cependant avoir lieu qu'en 1922, au cours desquels d'ailleurs,
le char coula, une voie d'eau s'etant declaree.

Petites nouvelles
Ces derniers temps ont paru ä differentes reprises dans la

presse des informations annoncant la demission imminente du
colonel Biberstein, commandant du 3e corps d'armee.

Nous sommes heureux d'apprendre ä nos lecteurs que le
D. M. F., d'entente avec le colonel Biberstein, a declare que ce
dernier n'a ni remis sa dkmission ni n'a l'intention de la re-
mettre au Conseil federal.

Les milieux competents ne sont pas au clair sur les motifs

pour lesquels ces informations surprenantes ont ete
publikes, parfois meme sous une forme sensationnelle.

C'est avec beaucoup de plaisir que nous enregistrons ce
dementi.

* * *
Le travail de mineur est une des branches principales de

l'activite de nos sapeurs. M. le colonel Lecomte, qui com-
mande l'Ecole de Recrues de sapeurs actuellement ä Yverdon,
a trouve une bonne occasion de faire executer ä ses hommes
un exercice interessant et pratique. II s'agissait d'abattre la
cheminee et de faire sauter une partie des fours de l'ancienne
briqueterie Dutoit, sise entre la Mauguettaz et Yvonand, en
bordure de la route. 3,5 kg d'explosif suffirent ä ebranler la
cheminee et la faire s'ecrouler juste ä l'endroit prkvu, tandis
que 70 kg de trotyl et de fulmicoton rkpartis en 20 charges
de 3,5 kg chacune furent nkcessaires pour dktruire le bätiment
des fours. Toutes ces charges etaient reliees entre-elles par
du cordon ä inflammation instantanee et l'allumage klectrique
etait installe.

Grace ä l'excellente preparation du travail de nos sapeurs,
aucun degät n'a ete occasionnk aux bätiments voisins. Quelques

grosses pierres dans les champs, quelques morceaux de
briques sur les toits tout proches, ce fut tout. Le colonel divi-
sionnaire Schuk, chef d'arme de la cavalerie, assistait ä l'ope-
ration.

* # *
On envisage, en Italie, pour desorienter les avions ennemis

en cas de guerre, d'utiliser des eclairages intermittents dans
les parties excentriques des grandes villes, ainsi qu'ä certains
points peu frequentes. De meme de puissantes sources lumi-
neuses (de plusieurs millions de bougies) serviraient ä aveugler
les pilotes.

* *

L'etablissement de constructions aeronautiques Rawaniski
a concu une helice en bambou dont la solidite et la duree
seraient tres grandes et qui aurait donne, aux essais, des re-
sultats tres satisfaisants.

Pour la construction des helices, le Japon ktait obligk,
jusqu'ä present, d'importer avec beaucoup de difficultes, du
noyer de Circassie ou de l'acajou. Quant au duralumin,
dont le prix est tres eleve au Japon, son principal element,
l'aluminium, doit etre importe.

L'inventeur est parvenu ä plier les bandes de bambou sans
en alterer les fibres, et ä les coller ensemble au moyen d'une
colle ä la caseine.

Les examens techniques ont demontre que le bambou ainsi
prepare, tout en etant un peu plus lourd que Tacajou ou le
noyer de Circassie, est infiniment plus elastique et plus solide.

Les helices ainsi construites peuvent etre considerees pra-
tiquement comme insensibles ä l'humidite et ä la chaleur. Leur
prix de revient est de 20 ä 30 % inferieur ä celui des helices
en bois dur. (Rivista Marittima.)

# * *
Aux Etats-Unis et d'apres une information du « Ins. News

Service », le croiseur de 10,000 tonnes « Indianopolis », termine
en novembre 1932, doit entrer dans les docks de Philadelphie
pour une refonte complete, car il s'est revkle comme impropre
au service actif. Les pieces de 20 centimetres se trouveraient
particulierement mal etablies, au point que tout le navire vibre
dangereusement pendant le tir. L'« Indianopolis » est le sixieme
navire de sa serie (programme naval de 1924) et les memes
malfacons ont ete constatkes sur les cinq premiers navires. Ces
malfaqons auraient pour origine une construction en serie
particulierement hätive. Des ordres ont ete donnes par le Departement

de la marine pour que Ton renonce, dans l'avenir, ä de
pareilles methodes de construction.

*
Les Allemands, qui s'occupent beaucoup de l'elevage des

chiens, ont l'intention, d'apres la revue « Der Hund », de creer
une race speciale de chiens de liaison. Cette race devra
presenter une conformation physique et des aptitudes particulieres.
Les animaux devront etre capables de se deplacer ä grande
vitesse sur le terrain difficile du champ de bataille. lis devront
rester insensibles aux bruits et ä l'agitation du combat. Iis
doivent remplir les conditions contradictoires d'etre tres at-
tachks ä leur maftre, et cependant de pouvoir en changer as-
sez facilement selon la necessitk. Leur robe doit les mettrc ä
l'abri des intemperies, des epines et des barbeles.

* * *

La revue «Polska Zbrojna » donne les chiffres suivants
sur le nombre des chars de combat dont disposeraient les
principaux Etats europeens.

Angleterre: environ 50 chars de rupture, 100 d'accom-
pagnement pour l'infanterie, 250 d'action lointaine pour
l'infanterie et la cavalerie, 200 d'exploration et 100 d'entraine-
ment.

France; 3000 chars anciens d'accompagnement pour la
cavalerie et l'infanterie, 100 de rupture, 50 d'exploration et 100
de modeles divers.

Russie: environ 1500 chars, dont 400 d'exploration, 1000
d'accompagnement pour l'infanterie et la cavalerie, 100 de
rupture et un petit nombre de chars du type Christie, 40.

Yougoslavie: 100 chars d'accompagnement pour infanterie
et cavalerie (types Renault 17 et Renault N.C.).

Belgique: environ 100 Renaults d'accompagnement d'in-
fanterie.

Tchecoslovaquie: environ 80 chars d'accompagnement d'in-
fanterie.

Lituanie: environ 30 chars d'accompagnement d'infanterie
et de cavalerie et 20 de reconnaissance.

Finlande: environ 30 chars d'accompagnement d'infanterie.
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In den Spätherbsttagen des Oktobers 1914 versuchte die

neugebildete vierte deutsche Armee zwischen Ypern und dem
Kanal die englisch-französische Front zu brechen. Ein großer
Teil dieser Truppen bestanden aus Kriegsfreiwilligen. Das 26.
Reservekorps wurde auf die englische Kernstellung bei Lange-


	Concours militaire de ski de la 2ème division

